
^ Columbia ^ 
La révélation de la saison 

P 
f i la maki DF. 2317 
La Polka du ni DF. 2363 

CHARLES TRENET 
le fou chantant 

DF. 2270 | Vous «et r**-bomm.... DP. 2471 
(du film - U mal* enchantée) 

la route enchanté* (du film) DF. 2472 

Et les plus beaux disques du jour 
CHANSONS «4 H U I S 

Naptes ae Sonar de feu I . . Tlno Rosal (Df. 2233) 
(Tarentelle - Ecoulez les mandolines) 

Ltmiires de Parti Tlno Rossf 
(farts, VOKI tarit - Aa bal de l'amour) (DF. 2439) 
(El Danton - C'est aux Iles d'amour) (DF. 2458) 

LA Charlotte prie Notre Dame Marie Dubaï (DF. 1355) 
LiMaMd/Ofoo Damta (DF. 2494) 

DISQUES POUR ENFANTS 
~Lm Ne» ée bob et bobette" Nouvelle série (DF. 2473 à 75) 

MUSIQUE RELIGIEUSE 
U rViue»»» «te Gabriel Fauré. Les Chanteur! de Lyon (RFX. 63 A 47) 

DANSES 
Say» «T heurt Corroll Gibbons (DF. 2437) 
Lore walked In (du film Goodwing Follies) Carroll Gibbons (DF. 2430) 
Donfcey's sérénade and Ciannma méa Mantovani (DF. 2266) 

Aajoard'hm, prenez l'écoute à . . -
U h M . Pari» P.T.T : La T. S. F a 

1 Hôpital. 
14 b . 48 Lille : Demi-heure Amateurs. 
16 11. 00 Lille : Demi-heure de comédie. 
18 h i Parts P.T.T. : Madame est sans 

bonne, farce de H. Charasson. 
20 a- 30 . Radio Paris : La Chienne du 

Roi. pièce d'Henri Lavedan. 
20 h. 30 ; Lille : t Après 1 Amour s, co­

médie de Pierre Wotff. 
30 r : 30 : Radio Luxembourg : Music-hall 

depuis Bruxelles. . 

Demain dimanche prenez l'écoute à 
13 h. 10 : Poste Parisien : Le Quintet te 

des Chansonniers. 
15 h. 00 : Parts P.T.T. : s Panny et ses 

gens ». pièce. 
15 a. 15 : Rad.-Parts: Nicole passe son bac 
18 h. 15 : Radio Paris : « Lee Rescapé» ». 
20 h. 00 : Lille : dep. l'Opéra-Comique : 

• Carmen », de Blzet. 
20 h. 30 : Radio Pari» i c Le nouveau 

Seigneur d u Village » ; c Ber-
the aux grands pieds » 

21 h. 05 : Poste Parisien : Heure Amateur» 

RADIO P.T.T. NORD à LIILE (247 m. 3) 
Samedi 17 décembre, — 6 h. 30 : Bul­

le t in météorologique. — 6 h. 40 : disques. 
— 8 n : Concert. — 8 h. 40 : Concert 
p»r l'ensemble Frédo Gardonl. — 9 h. 10 . 
Vsrlétes. — 9 h. 30 : Emis». Radio édu­
cative — 10 h. : Chansonniers Montmar­
trois. — 10 h. 20 : Variété». — 10 h. 40 : 
< r se;, de Charlotte Dauvla. — 10 h. 50: Va-
rlete*. — 11 h. 30 : Quelques sou de 
•lolon — 11 h. 45 : Variétés. — 12 h. 15 i 

»x!r. de Tannhaûser. opéra de Wagner. — 
.2 h. 25 : Kmlsa. touristique. — 12 h. 30 : 
Concert par le Jazz fantaisiste Dehette 
• t Duchène. — 13 h. : Bulletin météoro-
. gtenss. — 13 h. 45 : airs sélectionné» de 
l'opérette » Yana ». — 14 h. : Conseils et 
essais pratiques au micro pour chanteur». 
— 14 h 15 : mu», militaire. — 14 h. 30 : 
Emise, économique et sociale. — 14 h 45 : 
1 3 h. des Amateur» — 15 h. 15 : Emis». 

Radio éducative c La Mine et les Mi­
neurs » ; Journal Radio scolaire par M. 
Theeten. — 16 h. : 1/3 heure de comédie : 
lnterepr. de t Soir », pièce en 1 acte de 
Paul Vlalar. — 16 h. 30 : 1/4 d'heure 
de violon. — 16 h. 45 : retranam. des 
Concert» Lamoureux. — 18 h. 45 : Emisa, 
économique et sociale. — 19 h. : Causerie 
de Mme de Surgére : c A propos du Cin­
quantenaire de la fondation de l'Institut 
Pasteur» (de Paris). — 19 h. 10 : f Le» 
sports de demain dimanche », par M. 
Stient. — 19 h. 20 : Cau». d'enseigne­
ment ménager, texte de Mlle Petit . — 
19 h. 30 : Bull météorologique. — 20 h. : 
Récital de piano par Mme Danel-Surmont. 

20 h 30 : Soirée théâtrale avec le 
concours de» artistes de» Théâtre» libres : 
• Après l'Amour ». 4 actes, de Pierre Wolff 
et Duvemois . — 22 h. 30 : bul.. météorol. 

POSTE PARISIEN (312 m. • ) . — 
6 h. 30 : disque». — 6 h. 50 : orch. m u ­
sette . — 7 h. 10 : Chansons. — 7 h. 20 : 
disques. — 8 h. 15 : Ephémérlde. — 
9 h. 16 : mus . variée. — 11 h. 15 : Orch. 
Canaro. — 11 h. 35 : Causerie. — 11 h. 30: 
dlsq. demandés. — 13 h. 5 : Causerie. — 
12 h. 20 : La Chanson des chanson». 
— 12 h. 25 : Variétés. — 13 h. : La Course 
au Trésor, avec Dae. — 13 h. 15 : Orgue. 
— 13 h. 30 : Cours financiers. — 13 h. 46: 
disques. — 14 h. 15 : Emlss. de l ' A A f P . 
— 15 h. : progr. varié. — 18 h. 10 : dis­
ques. — 18 h. 15 : Cau». religieuse. — 
18 h. 35 : Chant. — 19- h. : disques. 
— 19 h. 15 : La Mécanterte des Petits 
Chanteurs à la Croix d s bols. — 19 h. 45 : 
L'Amour nous appelle ; Fanfreluche» ; Le 
Temps des Cerises ; Voua êtes Jolie. — 
20 h. 10 : Tlno Ros»l chante. — 20 h. 40 : 
Potin» de Parts. — 30 h. 45 : Le Roi de» 
Rouspéteurs, avec Doumel. 31 h. 30 : 
Session de la S.D.L. — 23 h. 5 : Les cla­
veciniste» par Théodore Mathieu. — 
22 h. 30 : La Clef des songes. — 33 h. 40 : 
œuvres de Salnt-Saén». Olazounow. Cha­
rrier. Stravlnaky, Mozart. — 23 h. : Le 
Cabaret Le Don Juan. 

RADIO PARIS (1.64g m. 3 ) . — 6 h. 30 : 
disques. — 7 h. 30 : gymnastique. — 
7 h. 35 : disques. — 9 h. 10 : Radio 
éducative. — 9 h. 40 : disque». — 9 h. 45 : 
Concert d u Conservatoire. — 11 h. 55 : Le 
point économique, causerie. — 13 h. 10 : 
mélodies. — 13 h. 25 : disques. — 
12 h. 45 : Orch. Evrard. — 13 h. 45 : Oaus. 
économique. — 14 h. Causerie. — 
14 h. 15 : Chron. cinématographique. 
— 14 h. 30 : mélodies : Le mariage de» 
rose» : Pourquoi se fanent les feuilles ; 
La princesse endormie ; Ah I qui brûla 
d'amour. — 14 h. 45 : Livres d'histoire. — 
15 il. 10 : disques. — 16 h- 30 : Récital 
de piano. — 16 h. : Chron. coloniale. — 

\ 16 h. 16 : L'Image de l'Allemagne dan» 
la l ittérature française d u XIX eSlécle. 
— 16 h. 30 : Les livre» d'étrennee à 
l'étranger. — 16 h. 40 : Récital de piano. 
— 17 h. 6 : Emlss. enfantine. — 18 h. : 
Cau». économique. — 18 h. 15 : Emlss. 
pour la Jeunesse. — 18 h. 45 : Chron. 
théâtrale. — 19 h. : disques. — 20 h. : 
Promenade dans Parts. — 20 h. 15 : pièces 
pour piano. — 30 h. 30 : i La Chienne 
du Roi », pièce de M. Lavedan. — 
21 h. 10 : disques. — 23 h. 30 : progr. so ­
nore. — 33 h. i mue. de danse Jo Bouillon. 

PARIS P.T.T. (431 m. 7 ) . — 6 h. 30 : 
disques. — 8 h. : Droit International. — 
8 h. 15 : disques. — 9 h. 30 : Emis», 
éducative. — 10 h. : concert. — 11 h. : 
Fantaisie, de Mozart. — 11 h. 10 : L'éter­
nel mari, de Dostoiewsky. — 11 h. 20 : 
Conseils d u vieux bricoleur. — 11 h. 35 : 
La grande Manufacture de Sèvres, cau». 
— 11 h. 35 : La vie littéraire 11 y a 30 ans, 
caus. — 11 h. 50 : concert. — 12 h. 30 : 
Chanson» par Mlle Roger. — 13 h. 5 : La 
T S . F . 4 l'Hôpital. — 13 h. 30 : La neige 
en Afrique du Nord. caus. — 13 h. 35 : 
poésies. — 13 h. 50 : concert. — 14 h. 16 : 
Le régime fasciste et la Société Italienne, 
caus. — 14 h. 30 : concert. — 15 h. 15 : 
Emlss. éducative. — 16 h. : Histoire de 
l'opérette viennoise, caus. — 16 h. 25 : 
Orch. Caussade. — 17 h. 5 : Histoire de 
la comédie française, caus. — 17 h. 20 : La 
réforme de la comptabil i té publique e n 
France, caus. — 17 h. 35 : Sextuor vocal 
masculin russe. — 18 h. 20 : Histoire de 
la Comédie-Française. — 19 h. : disque». 
— 19 h. 30 : t Madame est sans bonne ». 
farce de H. Charasson. — 20 h. 30 : conc. 
aymphonlque. — 21 h. 10 : « Madame Ca-
pet », fragm. — 21 h. 60 : disque». — 
23 h. : f One Femme qui a le cœur trop 
petit ». comédie de M. Crommelynck. 

RADIO KORMANDŒ (274 m ) . — 
6 h. 30 : disques. — 7 h. : gymnastique. 
— 7 h. 15 : mélodie». — 8 h. : concert. — 
8 h. 15 : Jours heureux. — 8 h. 30 : Caus. 
— 8 n 40 : L'astrologue. — 8 h. 45 : 
Variétés. — 9 h. 30 : Harry Davidson et 
son orchestre. — 9 h. 45 : Jardin zoolo­
gique. — 10 h. : Carroll Gibsons et son 

«PROBLÈMES 
MU 

Ueaûtè 
RÉSOLUS FAR 

LES 2 PRODUITS 

C&u^^a^c£ 

ou 4 défaut. Grande Pharmacie du Nord. 
69, Rue de Mon». Valenciennes 

9348 

Réponse à la question posée 
en deuxième page 

UNE FAMILLE COMPLIQUÉE 
Cette soeur de mon oncle, qui n'est 

pas ma tante à moi, c'est... ma mère. 

orch. — 10 h. 30 i Les favoris de la Radio. 
— 10 h. 45 : Orgue de cinéma. — 
11 h 30 : Maurice Chevalier. — 11 h. 45 : 
Trompes de chasse. — 12 h. : concert des 
auditeurs. — 14 h. : Instants militaires. 
— 14 h. 30 : Rythme et énigme». — 
14 h. 45 : Tourbillon d u monde. — 15 h. : 
concert. — 15 h. 18 : Ce qu'il y a à voir, 
revue. — 15 h. 45 : Chansons et chan­
teurs. — 16 h. : Quart d'heure agréable. 
— 16 h. 15 : Wllfrld Thomas. Tedy Foster 
et Betty Kent. — 16 h. 45 : La fortune 
du pot. — 17 h. : Sports. — 17 h. 45 : Au­
diteur». — 18 h. 45 : disque». — 19 h. 45 i 
Cau». de M. Mlstler. — 19 h. 50 : Valse». 
— 20 h. : Variétés. — 21 h. i Revue de 
Sottevllle-les-Rouen. — 24 h. : mélodies 
et danses. 

RADIO STRASBOURG (349 m. 2 ) . — 
6 h. 30 : disques. — 6 h 40 : gymnasti­
que. — 7 h. 20 : disques. — 11 h. 60 i 
concert. — 12 h. 30 : disques. — 16 h. 30 : 
Caus Juridique. — 16 h. 45 : Cours de 
français. — 17 h. : Concert Lamoureux. 
— 18 h. 48 : Un Jeu radiophonlque. — 
19 h. : disques. — 19 h. 30 : Valses de 

concerto en ml bémol, de Mozart ; Chan­
sons écossaise» ; Pellées et Mellsande. — 
33 h. 43 : concert. 

RADIO TOULOUSE (338 m. 6) . — 
13 h. : concert varié. — 13 h. 15 : orch. 
de salon. — 18 h. 15 : opérettes. — 
18 h. 40 : orch. de genre. — 19 h. 30 : 
Intermède». — 19 h. 40 : concert varié. — 
30 h. : Le» galtés de l'estomac. — 30 h. 38 : 
M. et Mme Frlsepoulet. ménage moderne. 
— 30 h. 56 i concert varié — 23 h. 15 : 
Auditeurs. — 33 h. : Bal champêtre. — 
23 h. 15 : Caveau. — 33 h. 30 : Marche 
des Drapeaux ; sélect, sur « Le Roi de» 
Galéjeurs ». de Scotto. 

RADIO LUXEMBOURG (1393 m.) . — 
6 h. 30 : disques. — 7 h. 6 : Tour de 
chant de Bruno Clair. — 7 h. 30 : Bon-
Jour le monde. — 8 h. : Concert anglais 
— 11 h. 35 : disque» demandés. — 
I l h. 40 : Caus. religieuse protestante. 
— 13 h. 30 i L'Amitié Internationale. — 
13 h. 40 : disques. — 13 h. 5 : Loisirs 
du monde. — 13 h. 30 : Cours. — 14 h. 15: 
Chron. sportive luxembourgeoise. — 
15 h. 30 : Chron. de» disques de Mme 
Basch — 16 h. : disques demandés. — 
17 h. : concert anglais. — 18 h. : dlsq. 
— 19 h. 30 : Variété». — 30 h. : Tlno 
Rossl en personne. — 30 h. 30 :Solrée 
de Mualc-Hall dep. Bruxelles — 31 h. 16 : 
Concert aymphonlque. — 33 h. : danse. 

BRUXELLES FRANÇAIS (483 m. 9 ) . — 
13 h. : mus. populaire. — 13 h. : dlsquss. 
— 13 h. 30 disques demandés. — 
14 h. : disques. — 14 h. 33 : concert. 
— 15 h. : Scènes choisies du c Menteur », 
de Corneille. — 16 h. : Cavallerla Rustl-
cana. sélect. — 17 h. Causerie. — 
17 h. 15 : Le quatuor belge de saxopho­
ne». — 17 h. 50 : concert varié. — 18 h. : 
Le carillon et la musique, causerie. — 
18 il. 15 : Commentaires sur les concertos 
célèbres. — 19 h. : disques. — 19 h. 15 : 
chansons à la mode. — 20 h. : fantaisies 
d'opérettes. — 20 h. 45 : Grandes indus­
tries de Belgique : La construction, méca­
nique, report, parlé. — 21 h. 15 : orch. 
léger. — 33 h. 10 : orch. de salon. — 
23 h. : Soirée dansante. 

Si vous êtes atteint d'une lésion 
grave dn Poumon, Prenez en 
confiance du SIROP B0IN 

La formula spécialement étudiée du Sirop 
Boln pour guérir les lésions graves du pou­
mon, en fait un remède choix qui porta 
la guénson à tous ceux qui sourirent de 
bronchite chroniq ue ou ancienne, asthme, 
catarrhe, bacillose pulmonaire La Sirop 
Boin. remède énergique par excellence, ci­
catrise le poumon, donne du souffla. En ven­
te dans toutes les pharmacies. Le flacon : 
17 fr. 243 

RÉÉDUCATION 
PROFESSIONNELLE 

DES INVALIDES 
L'Office national des mutilés nous 

communique : 
« Nous avons signalé aux mutiles de 

guerre et anciens combattants, aux acci­
dentés du travail, aux blessés et aux 
infirmes de naissance, qui ne peuvent 

Ïilus exercer leur profession habituelle, 
es multiples avantages qu'ils peuvent 

retirer de la rééducation professionnelle. 
» Apprendre un nouveau métier et se 

créer une situation indépendante et 
libre, telle est la possibilité que leur 
offre l'Office national des mutilés en les 
accueillant dans ses écoles. 

» Pour les victimes de la guerre et du 
travail, l'admission est gratuite et com­
porte logement, nourriture, blanchissage, 
allocations Journalières à ceux qui ont 

cùAecteefficace <ui/i €ec 
AFFECTIONS R H U M A T I S M A L E S 

Dan» le traitement des rhumatismâte, 
névra lg i e s , eciatique, etc . . , toute médication 
act ive , par vo ie interne, e»t souvent mal 
supportée psr l'orgsuisme. Les dernières 
découvertes de physique biologique o n t 
révélé que c'est la médication externe qui 
est la plus sûre et 1» plu» rationnelle. Basé sur 
c e principe, l e nouveau traitement externe. 

HERMOSALYL 
possède contre les lésions rhumatismsles une 
action directe, rapide, profonde et durable 
qui assure l'élimination des toxines, calme 
la douleur, rend au malade la liberté de ses 
mouvements . 
Présenté sou» la forme pratique d'un tube 
pour 15 à 20 spplications. T H E R M O S A L Y L 

est en vente dans toutes les 
bonnes pharmac ie s a u prix da 
27 frs 50. A défaut : Labor»» 
Thermosaryl, 20 , Avenue de 
la Villa A Vineennes (Seine). 

rrUv* 
m endroit* douloureux, 

THERMOSAL YL pewtm 

tpée iftmuemtnt 

4<>u^CLa&rrve<ri<t omAweœUcU 

A G R I C U L T U R E 
.COMIME1QCE—_ 

I U U U S T R I E 
MARCHÉ DE PARIS 

PARIS. 18. — Viandes : bœufs, quartier 
derrière 8 ir.; devant S (r.; aloyau 12.25; 
cuisses 8 tr.; train entier 9 xr. ; veaux : 
Ire quai. 15.60 : 2e 12.86 ; 3e 10,96 : pan 
cuisseau 15.75 ; moutons : Ire qualité 
14.60 ; 2e 12.45 : 3e 9.96 ; gigota 18.60 ; 
carrés parés 23.50 : épaule 12.50' ; porcs 
(entier ou 1/2) Ire quai. 15 fr. ; fileta 
15.50 : jambons 16.25 : lards 10.75. 

Beurras : Kilo des Laiteries Coopérati­
ves Industrielles Normandie 28.25 ; Cha­
rente Poitou Touraine 26 fr. ; malaxés 
Normandie 23 fr. : malaxés Bretagne 23. 
— CEufs • Picardie e t Normandie 815 ; 
Bretagne 620 : Poitou Touralne Centre 
815 ; Auvergne Midi 760 r Outre Mer 585. 

Fromage» : Brie moyen 230 : camem-

des charges de famille , prêts d'honneur 
pour l ' instal lat ion à la sortie de l'école. 
Il n'est pas touché à la pension. Ajou­
tons, pour répondre à de nombreuses 
demandes , les e n f a n t s inf irmes doivent 
avoir quatorze a n s révolus. 

» Le directeur de l'Ecole de reéduca­
tion. 35, rue du Géneral-Sarrail . A Rou-
baix, sera toujours heureux de répondre 
a u x d e m a n d e s de rense ignements o u de 
recevoir l a visite de s intéressés ». 

bert Normandie 325 : divers 266 : Pont 
l'Evèque 390 ; Port Salut 1275 ; Gruyère 
et Comté 1425. 

Volailles : Canards parqués 26 fr. : non 
parqués 20 fr.: fermes 16 fr.: lapina marte 
12.45 : oies en peau 1 Oir.: poulets morts 
Nantais 17.25 . de Bresse 23.24 ; poules 
de Bretagne 15.50. 

Paissons : Barbue» 13 fr.: oars 28.60 : 
harengs français pleins 4 tr.: vides 1.75 : 
homards vivants 36.60 : langoustes vi­
vantes 37 fr : maquereaux français pet i t s 
10 fr.: merlan» brillant» 8.75 : ordinaire» 
5.50 : morues salées 4 fr.: raie» 5.65 : 
sardine» fraîches 42.60 : soles .£3.50 ; 
huîtres marennes 137.50 : portugaises 
32 fr.: moule» Isigny 158.00 

PARIS. 16. — Clôture. _ Avoines : 
tendance calme, disp.. cote offic. 93 ; 
cour 94.25 P ; pro 92.75. 93 : lév. 92 P ; 
Janv 91.75 P : 3 fév. 90.75 P : 8 mai» 
90.50 P : 3 avril 90. 89.76 P : 3 mal 89.28. 
89.75 : mais : tend, calme, cour 116.76 A: 
prochain 117 A ; fév. 115.50 A : 8 janv. 
116.50 A . 3 fév 115 A ; 3 mars 114 A : 
3 avril 113 A : farines : seigles et hui le 
colza : incotés : orges : tendance calme, 
d i s p . cote offic. 119 : cour. 122 VD : 
proc. 113 P : fév. 111.75 P ; 3 Janv. 112 
V : 3 fév. 108. 109 : 3 mars 107.75 P : 
3 avril 106. 106.75 : 3 mal 106 P : hui la 
l in : cour 402.50. 407 : proc. «04. 407 : 

^œHAUXKlWm 
!><-»<rl K l r l a . 

1S.7& lou*«l m a t * . 7 » 
r a e - M e r l 

t, rue Doiet, LYON-OL'lXlNS. 

18, rue des Ponts-de-Comines, LILLE 
Tel 519.60 (à S minute» de la gare) Tél. 51950 
Organisation unique en France, groupant 140 façonniers 

avant supprimé l'intermédiaire, vendant au 

PRIX «GROS 
AVANT INVENTAIRE 

TABIF ENCORE MOINS CHER 
LNE VISITE S'IMPOSE 

SALLE à MANGER £%££& Tiïl 2-950 fr. 

1 ou palissandre 

Voir COSY-BAR • " • " « " T 1 
ronce noyer 1.250 fr. 

ETAGES DE MEUBLES « * — -
Ouvert u n s Interruption, de 9 h. à 19 h. 30 

»t DIMANCHE TOUTE LA JOURNEE 

L e soi/i, en rient/vont du bixuuiiL... 
vous êtes fatigué de l'effort fourni dans la journée, mais joyeux de retrouver 
votre femme, vos enfants et votre intérieur. 
Votre détente sera complète si vous pouvez alors écouter tranquillement 
une belle audition de radio, sans aucun bruit parasite. 

Nos 42 ans d'expérience dans la science de la reproduction des sons nous 
permettent de vous assurer les auditions 
les plus réussies. 

MALADIES SECRÈTES VO.E,SPUU,RÏÏA\0R,*S 
MALADIES DE LA PEAU ECZEMAS 

•te. 
POUR CHAQUE CAS. SPECIALITE SÉRIEUSE 

Phls BERRETH, 15, rue du Chemin ds Fer, ROUBAIX 

DÉMONSTRATIONS PAR : 

LILLE : LAVEUSES 1 VELO ». 100. rue Léon-Gambetta. 
ROUBAIX 1 LAVEUSES • VELO ». 116. rue de Lannoy • 

DE RUYCK. 128. Grande-Rue ; DELHOUTE. 114. rue 
du Mouvsux : BARDIAUX. 53. rue de Lannoy. 

TOURCOING : METZLER-LHEUREUX. 3. rue de Gand 
Henri SULMON, 220. rue de la Croix-Rouge. 

VALENCIENNES : SELVEZ. 13. rue Ferrard. 
BRUAY-EN-ARTOIS : DUMETZ. 14. m e Marmottsn. 
CAUORY : A. MACHUT. 20. place de l'Hot-'i-de-Ville 
BULLY-LES-MINES : LEFRANCQ. rue da a Gare. 
LENS i Mme Veuve BT.IN. 102. rue de Lille. 
MARLES LES-MINES : Jules BRALERET. boulevard 

Gambetta. 
NŒUX-LES-MINES : DREULLE, 186. rue Nationale. 
DENAIN : DE HEMPTINE et PAULY. 21. rue Lazare. 

RADIO 

N°4M 

FRUITS DE 

10 ANS D'EFFORTS 

DONT. 

La Poignes Rentrante Brevetée 

Le Couvercle Spécial à Bouillir 

L'Equipement Electrique de sécurité 

Le Mouvement compensé Breveté 

Etc.. Etc.. 
sont les GARANTS DE VOTRE SATISFACTION 

CREATION d'une ECQLE D'ACCORDEONS 
D I R E C T I O N • ANDRE LIPS, professeur breveté 

ATTENTION£u,u.?lr«? L'ACCORDÉON 
Renseignent. 1 DE R U Y C K , 12S, Grande-Rue, ROUBAIX 

• a b r i q u e d e M e u b l e s 
VEND AUX PRIX D'USINE 

CHAMBRES A COUCHER. SALLES A MANGER 
GARDE-ROBES. COSVS. BUFFETS. SIEGES 

«21. AV. DE DUNKERQUE. LOMME LEZ-LILLE «C»r 1) 

PRIME 
à nos lecteurs 

Garanti I AN.i 
C« posta équipéov»c 4 la mp«i "MAZDA" 
I"* choix, fonctionna sur courant MO volts, 
l30voltsou220volt-.Efcén steneélaganta 
•ystèma anti-parasita bravât a. L'appareil 
consomma \ centime par haura, il 
•st livré complot, prêt à être mis «r 
•orvica. Valeur axact* octualla: 500 frs 

Cédé aux I0OO premiers lecteurs à 

295 
Fr. 

LE PAIEMENT « LIEU «PRES 

IRÉCEPTION ET COMPLETE 
SATISFACTION. 

Envoyez aujourd'hui même votre 
commande el ce bon aux Etabl" 

"MONDIA" 
LE POSTE P O U R T O U S 
51, Rue du Rocher, PARIS 

Grande Quinzaine de la Radio et du Phono 
Appareils de toutes marques • MARCONI, PHILIPS. 
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Reprises. Echanges — • : - Garantie sérieuse 

Maison COUPLEUX 

Les paroles ambiguës du docteur con­
cordaient tellement avec ce qu'il avait 
surpris 1* veille de la discussion du 
comte «t de 1s comtesse de Coulanges, 
qu'A tout prix, U voulait que son ami 
s'expliquât. Aussi, Insistant, il reprit : 

_ Le comte et la comtesse de Cou-
langes sont dans leur propriété) ? 

Ont depuis un mois à peu près... 
répondit distraitement le docteur tout 
A ses pensées. 

M»™-»! ne savait comment questionner 
son Ami 

IX ne voulait pas paraître indiscret et 
pourtant U voulait savoir toute l.i vérité. 

Enfin, s'armant subitement de tout 
son courAge : 

_ Ecoute. Gilbert, dlt-U A son ami, 
tout A l'heure. Je t'ai un peu caché U 
rertte. 

— Comment cela ? 
— Je n'étais pas f par hasard» auprès 

de la propriété du comte de Coulangea 
— Alors, tu connais ces gens. Inter­

rompit Gilbert en s'éloignant instincti­
vement de son ami. 

— Nullement... nullement, mon vieux. 
» Seulement la vie est parfois telle­

ment embrouillée, tellement curieuse, 
que sans connaître ces gens, je suis peut-
être tout près d'eux. 

— Allons, allons, mon vieux Oauben-
ton. tache d'être un peu plus clair, car 
vraiment... 

— Alors, ecoute-moi avec |»tience, et 
comme nous voici déjA aux portes de 
Toulon, dis A ton chauffeur de faire 
un détour, afin que J'aie tout le temps 
nécessaire pour te mettre AU courant. 

L'ordre donné, Marcel, en peu de phra­
ses, raconta A son ami tout* l'histoire 
de Papa Bon Cœur. 

Quand il en vint au retour providentiel 
d'Yvonne dans la maison de son père, 
Gilbert ne put retenir une exclamation 
de stupeur. 

— C'est prodigieux, prodigieux ! s'ex-
clama-t-U. 

— Oui... mais la Jeune fille est repartie 
...continua Marcel, et depuis, plus une 
nouvelle... rien... rien ! 

«Seul cet indice, ce renseignement de­
mandé par Yvonne sur le crime du Mou-
rillon... 

— Yvonne, dis-tu. s'exclama Gilbert. 
— Oui... Yvonne. 
— Mlle de Coulanges s'appelle précisé­

ment Yvonne 1 
— Ainsi... c'est vrai, s'écria Marcel... 

il y a bien une Jeune fille de ce nom 
dans la maison de ces gens ? 

— Oui... mon cher... et quelle Jeune 
fille t Un ange de pureté... de douceur... 
de beauté... 

— C'est elle... c'est elle, dit Marcel en 
comprimant les battements de son cœur. 

— Et depuis son arrivée, cette Jeune 
fille, cette enfant presque, n'a pou» Ainsi 
dire pas quitté le chevet du père Re-
•BOR 

« Jour et nuit, elle le veille, elle le 
soigne... et Dieu sait ce qu'entend la 
pauvre enfant, car, durant ses crises de 
délire. Renault est épouvantable. 

— Mon aml_ mon ami... 11 faut que 
Je la voie... U faut que, grâce à ton 
aide. Je parvienne A sauver mon Yvonne. 

— Ton Yvonne ?... interrogea Gilbert. 
— Oui, oui... mon Yvonne, ma chère 

fiancée, ma femme bientôt... car Je l'aime, 
entends-tu, je l'adore. Et qui ne l'Aime­
rait I Toi-même qui l'as vue., ne m'as-tu 
pas dit tout à l'heure combien elle était 
belle et bonne 1 

— Allons... allons... Marcel, ne t'em­
balle pas ainsi ! Te voilà parti dans tes 
rêves d'Avenir.- et tu n'es même PAS 
certain que mon Yvonne soit la tienne. 

A ces paroles, l'exaltation de Marcel 
tomba subitement. 

C'était pourtant vrai que seuls quelques 
indices lui avalent fait prendre ses rêves 
pour des réalités. 

811 se trompait !... 

Mais non... non.- cela ne pouvait être. 
Yvonne était là, il en était certain, son 

cœur ne lui aurait pas menti A ce point. 
D'ailleurs, 11 était bien certain d'avoir 

la veille, reconnu la voix de Prancine. 
Yvonne, en s'éloignant avait écrit 

qu'elle se rendait auprès de :.a mère. 
Donc c'était bien d'elle que parlait le 

docteur Gilbert. 

— Ecoute, Daubenton, reprit affec­
tueusement celui-ci en constatant le 
désarroi dans lequel ses paroles venaient 
de plonger tout à coup son Ami. 

c Ne te désole pas Ainsi.- peut-être as-
tu raison, car, plus J'y réfléchis, plus Je 
crois qu'en effet, tu es sur la bonne 
pis te 

t Ce crime du Mourillon qui revient 
toujours dans le délire de Renault, et 
ce crime du Mourillon qui t'a fait venir 

à Toulon, pourrait bien être un seul et 
même « assassinat ». 

c Je veux t'aider, mon ami, à savoir 
la vérité.. Demain, viens me prendre 
chez moi... nous irons ensemble voir Re­
nault-, je te présenterai comme étant 
un de mes aides et ce que tu entendras 
et verras alors... pourra sans doute te 
mettre enfin sur le chemin de la vérité l 
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— Alors, ce matin encore, tu me pla­
ques ! s'écriait Papa Bon Cœur qui, la 
tête recouverte d'un large feutre, sa Ju­
melle marine en bandoulière, se campait 
devant son ami avec un geste de réelle 
colère. 

— Voyons, petit père, s'excusa Marcel, 
tu sais bien que si je ne t'accompagne 
pas, ce n'est pas de ma faute. 

« Je ne suis pas venu Ici pour m'amu-
ser... je dois travailler... 

— Travailler... travailler t... Tu ferais 
mieux de te reposer... 

— Viens me retrouver a midi, petit 
père, c'est tout ce que je te demande 
de faire pour mol aujourd'hui, finit par 
répondre Marcel. 

— Bon» bon.,, du moment que tu 
dédaigne mon invitation-. Je m'en vais... 

Et Berthler s'en était allé tout seul 
taire sa promenade favorite... 

Marcel fut exacte au rendez-vous que 
lui avait donné son ami Gilbert, et à 
neuf heures et demie. Ils pénétraient tous 
deux dans 1A propriété du comte de Cou-
langea. 

— C'est à droite, là-bas. dans la mai­
son du garde, que se trouve mon malade, 
lui dit alors Gilbert 

Marcel considéra l'endroit. 
C'était une petite bicoque toute enguir­

landée de glycine et de chèvrefeuille, 
une Jolie petite demeure faite pour rece­
ler du bonheur, de la joie, de la santé. 

Et pourtant, derrière ces murs fleuris, 
agonisait dans les pires souffrances un 
malheureux homme, dont le plus grand 
crime avait été de ne pas vouloir dévoiler 
ce qu'il avait vu... le crime de son maî­
tre vénéré... de celui pour qui 11 avait 
donné plus que sa vie... pulsqu'en ne 
disant rien 11 lui avait donné son hon­
neur. 

En effet, le père Renault, n'avait Ja­
mais oublié la nuit fatale, où tranquille­
ment installé derrière un massif, U avait 
vu Guy de Coulanges entrer chez lui par 
la porte dérobée qui depuis des Années 
ne s'était jamais ouverte. 

EX quand le lendemain, il avait vu au 
bas des rochers le corps horriblement 
meurtri de sa pauvre maîtresse, il avait 
compris toute la vérité. 

Un moment, U avait été sur le point 
de tout révéler A la Justice. 

Mais 11 ne s'en était pas senti le cou­
rage. 

H amalt Guy comme si c'eut été son 
nu 

Quand à Martine, elle serait, pensalt-
II morte de bonté tant était également 
profonde son affection pour cet enfant 
qu'elle Avait presque éleva. 

Renault s'était senti lâche devant ce 
desespoir certain. 

Il s'était tu... mais, depuis cette nuit 
fatale, il était devenu tout taciturne... 

Sa franche et loyale gaieté avaient 
fui pour toujours. 

Jamais, durant les douze années qui 
s'étaient écoulées depuis l'assassinat 
d'Huguette, il n'avait prononcé un mot 
qui pût laisser supposer qu'il savait la 
vérité. 

Et voilà qu'au moment de mourir, 
dans son délire, le malheureux, bribes 
par bribes, avait fini par révéler A aa 
femme presque toute l'horrible chose-. 

Dès son arrivée au Mourillon, Prancine 
en apprenant l'état de santé précaire du 
jardinier avait pris prétexte de ce qu'elle 
ne pouvait, faute de ressources. Augmen­
ter sa domesticité, qui se réduisait au 
jardinier et A sa femme, pour arriver à 
faire renvoyer Martine et Renault. 

Mtus Guy ne se sentait pas 1» force 
de wettrt dasaon cet agonisant et cette 
femme qui, est esot tssaps. lui avalent 
donné des preuves de leur affection. 

Cet état de choses était, pour Guy et 
Prancine. un sujet de disputes presque 
Journalières du genre de celle que Mar­
cel avait surprise. 

Prancine souffrait da la pri'mjiste de 
ces gens, car elle avait deviné que rien 
de son passé ne leur était étranger. 

Yvonne, tout au contraire, avait, des 
le premier jour, su sa faire aimer des 
jardiniers. 

Ututvrml I 


